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Pour vous, qui dit
´
ecole dit...

ennui ou joie ?

supplice ou enrichissement ?
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Si votre point de vue sur l’
´
ecole est

plut
ˆ
ot n

´
egatif, que faire ? S’il est positif,

comment aiguiser vos aptitudes afin de ti-
rer meilleur parti encore de votre scolarit

´
e ?

Nous inspirant de la sagesse biblique, dans
les pages 3

`
a 7 nous passerons en revue

cinq facteurs de r
´
eussite.

R
´
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´
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Nombre de principes examin
´
es dans ce dossier

vous seront utiles, que vous soyez scolaris
´
e dans

une
´
ecole publique, dans une

´
ecole priv

´
ee ou

`
a domicile.
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QUELLE est l’utilité de l’école ? Elle aide à acquérir
du bon sens, de la sagesse. Or la Bible dit que la

“ sagesse procure une protection ”. (Ecclésiaste 7:12.)
Comment ? Imaginez que vous traversiez un quartier
dangereux. Préféreriez-vous être seul ou en compagnie
d’amis qui pourraient vous protéger si nécessaire ? Les
bienfaits d’une solide instruction sont comparables à
un groupe d’ “ amis costauds ” qui ne vous quittent ja-
mais. Faisons leur connaissance :

La capacit
´
e de r

´
eflexion. L’école permet de dévelop-

per ce que la Bible appelle “ le discernement et la ré-
flexion ”. (Proverbes 3:21, Bible en français courant.)
Ces facultés vous aideront à résoudre vos problèmes
vous-même au lieu de toujours devoir compter sur les
autres.

Des aptitudes sociales. La Bible encourage le chré-
tien à cultiver, entre autres, la patience et la maı̂trise
de soi (Galates 5:22, 23).

´
Etant donné qu’elle réunit

des gens très différents, l’école vous offre de nombreu-
ses occasions d’aiguiser ces deux qualités, mais aussi
la tolérance, le respect et l’empathie ; autant de dispo-
sitions qui vous seront utiles toute votre vie.

Une formation pratique. L’école enseigne l’intérêt
qu’il y a à faire preuve de conscience professionnelle,
un excellent atout quand on veut trouver un emploi
et le garder. Par ailleurs, plus vous en apprendrez sur
le monde qui vous entoure, mieux vous saurez qui
vous êtes et ce qui est important pour vous (Prover-
bes 14:15). Armé de telles certitudes, vous serez capa-
ble de défendre vos croyances avec respect. — 1 Pierre
3:15.

`
A retenir : Puisque vous avez besoin d’une instruc-

tion, à quoi bon vous appesantir sur ce que vous n’ai-
mez pas à l’école ? Trouvez plutôt une motivation en
songeant à ces trois “ amis ” que vous pourriez vous
faire. Peut-être même vous en ferez-vous d’autres !

On y va ? Réfléchissez à ce qui vous donne le plus
envie de réussir votre scolarité.

Trouvez une motivation
Pour avoir envie de faire une chose, quelle qu’elle soit,
il faut en voir l’utilité.
˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝

Les bons enseignants,
on les aime !

“ J’ai eu un prof d’
´
economie qui

aurait pu travailler dans un orga-
nisme financier. Mais il avait choisi
d’enseigner dans notre

´
ecole se-

condaire de banlieue, un endroit
o

`
u la plupart des

´
el

`
eves n’avaient

rien
`
a faire de l’

´
economie. Il don-

nait ses cours avec simplicit
´
e et hu-

mour, et il savait nous montrer
`
a

quoi ils pouvaient nous servir. Un
jour, il a m

ˆ
eme appel

´
e ma m

`
ere

pour lui dire que j’avais fait une
bonne dissertation. Quand on lui
demandait pourquoi il enseignait
ici, il r

´
epondait que c’

´
etait le meil-

leur endroit o
`
u il ait jamais tra-

vaill
´
e. Il nous comprenait, se

souciait de nous, nous f
´
elicitait. Je

n’ai jamais eu un aussi bon prof ! ”
— Reyon,

´
Etats-Unis.

Capacit
´
e

de r
´
eflexion

Aptitudes
sociales

Formation
pratique
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`
a chaque

membre de la famille. Il montre comment
faire face aux probl

`
emes de notre

´
epoque. Il informe, parle

des usages propres
`
a divers peuples et traite de sujets

religieux et scientifiques. Mais il ne s’en tient pas l
`
a. Il va au

fond des choses et d
´
egage le sens r

´
eel des

´
ev

`
enements, tout

en gardant sa neutralit
´
e politique et son impartialit

´
e raciale.

Par-dessus tout, R
´

eveillez-vous ! donne de solides raisons de
croire que le Cr

´
eateur r

´
ealisera ses promesses en instaurant

tr
`
es bient

ˆ
ot un monde nouveau de paix et de s

´
ecurit

´
e qui

remplacera l’actuel syst
`
eme de choses m

´
echant et sans loi.
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IMAGINEZ : Vous entrez dans un magasin
pour acheter juste un article. Mais voilà, les

marchandises sont dispersées çà et là, sans au-
cune logique. Combien de temps vous faudra-
t-il pour trouver votre bonheur ? Si tout était
rangé méthodiquement et si les allées étaient
clairement identifiées, ne serait-ce pas plus fa-
cile ? Voyons comment appliquer cette idée à
votre scolarité.

Faites-vous un emploi du temps. Zachary,
un Américain de 18 ans, raconte : “ Un jour,
j’ai complètement oublié et mes devoirs et mes
tâches ménagères. Tout ça parce que j’avais
passé le week-end chez un copain. Le lundi,
j’ai dû supplier mes profs de m’accorder un
sursis. Depuis, pour ne rien oublier, je me fais
des listes. ”

Mettre les choses par écrit : C’était aussi
l’habitude de Celestine, une Néoguinéenne.
Repensant à sa scolarité, elle explique : “ Je
me faisais un emploi du temps sur lequel j’ins-
crivais toutes mes activités : devoirs, examens,
sorties... Ça m’aidait à me fixer des priorités et
à respecter les délais. ”

Un bon truc : Notez sur un petit carnet, sur
votre téléphone portable ou sur un autre appa-
reil électronique votre liste de choses à faire.

Ne remettez pas au lendemain. Rien de plus
facile que de dire “ je le ferai plus tard ”, pas

vrai ? Mais c’est bien mieux de faire les choses
dès que possible, surtout ses devoirs.

Un bon truc : Ayez pour règle de faire vos
devoirs dès que vous rentrez chez vous, avant
d’allumer la télé ou de vous consacrer à tout
autre loisir.

Soyez ordonn
´
e. Avez-vous déjà eu la mau-

vaise surprise de découvrir en classe que
vous aviez oublié vos stylos, un cahier, un
livre ? Ce genre d’incident est évitable. Com-
ment ? Aung Myo Myat, un jeune Birman,
nous donne la parade : “ Je préparais toujours
mon sac à l’avance. ”

Un bon truc : Gardez votre sac net et
rangé. Vous trouverez plus facilement vos
affaires.

`
A retenir : Une bonne organisation vous

épargnera le stress dû à un oubli, à un retard ou
à l’impression de n’avoir jamais assez de temps
pour vos priorités.

On y va ? Pensez à un domaine dans lequel
vous manquez d’organisation. Puis, avec un de
vos parents ou un ami, cherchez des façons de
vous améliorer.

Organisez-vous
Une bonne organisation nécessite sans doute
quelques efforts, mais ils en valent vraiment
la peine : plus de temps, de meilleures notes
et moins de stress.
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LANGUES : Afrikaans, albanais, allemand��, amharique, anglais��, arabe, ar-
ménien, bichlamar, bulgare, cebuano, chichewa, chinois (simplifié), chinois
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QUI pourrait vous aider à réussir votre scola-
rité ?

La famille. “ Quand j’avais besoin d’aide pour
mes devoirs, raconte Bruna, une Brésilienne de
18 ans, mon père� m’expliquait le cours, puis il
m’amenait par des questions habiles à trouver
moi-même les réponses. ”

Un bon truc : Avant toute chose, demandez à
un de vos parents s’il était doué dans la matière
qui vous cause du tracas. Si oui, c’est proba-
blement la personne la mieux placée pour vous
aider.

Les enseignants. En général, un enseignant
est content de savoir qu’un élève veut vraiment
y arriver et il est tout disposé à lui apporter son
soutien.

Un bon truc : Dites simplement à votre en-
seignant : “ J’ai envie de comprendre ce cours,
mais je n’y arrive pas. Auriez-vous des conseils
à me donner ? ”

Un mentor. Un ami de la famille digne de
confiance peut-il vous aider ? L’avantage est dou-
ble : 1) vous bénéficiez du soutien recherché
et 2) cela vous apprend à compter sur d’autres
quand c’est nécessaire, une habitude qui vous
sera utile dans votre vie d’adulte. Notez que bien
souvent, la réussite d’un projet est le résultat d’un
effort collectif, pas individuel. — Proverbes 15:22.

� Un frère ou une sœur aı̂né(e) peut également remplir ce rôle.

Un bon truc : Demandez à vos parents quel
ami ferait un bon mentor pour vous.

`
A retenir : Il n’y a rien de mal à demander de

l’aide !
On y va ? Notez le nom de deux ou trois per-

sonnes que vous respectez et admirez. L’une
d’elles serait-elle en mesure de vous donner un
coup de main ?

Faites-vous aider
On a tous besoin de soutien dans la vie,
pas seulement quand on est à l’école,
mais aussi dans ce qu’on entreprend
une fois adulte.
˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝

“ Mon prof pr
´
ef

´
er

´
e ”

“ Mon prof de comptabilit
´
e

´
etait mon prof

pr
´
ef

´
er

´
e. Il

´
etait tr

`
es strict, mais tout le monde

le respectait. C’
´
etait un passionn

´
e. Pendant

le cours, il allait d’un bout
`
a l’autre de la salle

en faisant plein de gestes. Il nous faisait tous
participer. Quand on ne comprenait pas quel-
que chose, il nous l’expliquait patiemment
jusqu’

`
a ce qu’on l’ait bien compris. Il disait

tout le temps que nos questions
´
etaient les

bienvenues, qu’elles l’aidaient non seulement
`
a voir ce qui nous posait probl

`
eme, mais

aussi
`
a

ˆ
etre un meilleur enseignant. Il s’int

´
eres-

sait personnellement
`
a chacun. Beaucoup ont

choisi de travailler dans la comptabilit
´
e apr

`
es

n’avoir pass
´
e qu’un an dans sa classe ! ” —

Alana, Australie.
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QUOI de plus logique que de prendre soin
du corps que Dieu nous a donné (Psaume

139:14) ? Imaginez que vous ayez une voiture,
mais que vous ne l’entreteniez pas. Tôt ou tard,
elle tombera en panne. Il en va de même de vo-
tre corps. De quelle sorte d’ “ entretien ” a-t-il be-
soin ?

Sommeil. En général, quand on manque
de sommeil, on a mauvaise mine, les idées
embrouillées, on est amorphe, voire déprimé.
Par contre, quand on dort assez, on retrouve
de l’énergie. Un sommeil suffisant peut aussi
accélérer la croissance physique, améliorer les
fonctions cérébrales, stimuler le système immu-
nitaire et augmenter le sentiment de bien-être af-
fectif. Bref, un maximum de bienfaits pour un
minimum d’efforts ! Rentable, non ?

Un bon truc : Couchez-vous si possible tous
les soirs à la même heure.

Alimentation. L’adolescent grandit vite.
Entre 10 et 17 ans, la plupart des garçons dou-
blent leur poids maigre. Les filles aussi ont une
phase de croissance rapide. Un corps en pleine
croissance a besoin d’une quantité importante
d’aliments nourrissants et énergétiques. Veillez
donc à donner au vôtre les éléments nutritifs in-
dispensables.

Un bon truc : Ne sautez pas le petit-déjeuner.
“ Faites le plein de carburant ” avant d’aller en
cours. La qualité de votre concentration et de vo-
tre mémoire immédiate s’en ressentira sûrement.

Activit
´
e physique. La Bible affirme que “ les

exercices physiques sont utiles ”. (1 Timothée
4:8, Bible en français courant.) Ils peuvent en
effet fortifier les muscles et les os, améliorer
l’endurance, réguler le poids, augmenter les ap-
titudes intellectuelles, renforcer l’immunité, at-

ténuer le stress et agir sur l’humeur. Et puis,
quand on choisit un sport qui nous plaı̂t, on
joint l’utile à l’agréable.

`
A retenir : Grâce à un sommeil suffisant, à

une alimentation et à une activité physique équi-
librées, votre “ moteur ” continuera de bien tour-
ner�. Et quand son moteur ronronne, l’élève
performe !

On y va ? Fixez-vous un programme raisonna-
ble d’exercice physique. Notez pendant un mois
ce que vous mangez ainsi que le temps que vous
dormez, puis voyez si des “ réglages ” s’imposent.

“ Quand je vais marcher, j’ai l’impression
d’avoir un regain d’énergie, même si en partant
j’étais fatigué. ” — Jason, Nouvelle-Zélande.

“ Je me dis que la nourriture, c’est le carbu-
rant que Dieu a créé pour notre corps. Alors, je
veux remplir mon réservoir du meilleur carbu-
rant possible ! ” — Jill,

´
Etats-Unis.

“ Je cours trois fois par semaine, et je fais du
vélo ou de la marche deux fois par semaine. Le
sport me redonne du tonus et m’aide à évacuer
le stress. ” — Grace, Australie.

� Vous trouverez d’autres conseils relatifs à la santé dans le
chapitre 10 du livre Les jeunes s’interrogent — Réponses pratiques,
volume 1, publié par les Témoins de Jéhovah.

Gardez la forme
En prenant soin de sa santé,
on peut améliorer
ses résultats scolaires
et la qualité de sa vie.
˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝



POURSUIVRE sa scolarité sans avoir d’ob-
jectif, c’est comme courir sur une piste qui

n’a pas de ligne d’arrivée. La Bible conseille :
“ Réfléchis au chemin que tu vas prendre. ”
(Proverbes 4:26, Bible en français courant). Un
objectif vous aidera à mobiliser vos efforts
et facilitera votre entrée dans le monde du
travail. Alors, comment vous définir un objec-
tif ?

Demandez-vous : ‘ Comment je compte ga-
gner ma vie ? ’ Ne remettez pas cette question
à demain. Plus tôt vous y répondrez, mieux
ça vaudra. Quand on veut partir en voyage,
on opte d’abord pour une destination, puis on
cherche sur une carte quel est le meilleur iti-
néraire. Appliquez ce principe à votre scola-
rité. Réfléchissez à la profession que vous vou-
lez exercer, puis choisissez le parcours qui vous
y mènera.

Attention, beaucoup de jeunes sont telle-
ment résolus à n’exercer que le métier qui les
passionne (musicien professionnel, par exem-
ple), qu’occuper un autre type d’emploi leur
paraı̂t inconcevable. Peut-on être plus nuancé ?
Oui. Voyons comment.

1.
´

Evaluez vos aptitudes. Aimez-vous rendre
service ?

ˆ
Etes-vous bricoleur ? doué pour la mé-

canique ? Avez-vous la bosse des chiffres ? le
sens des affaires ?

2.
´

Evaluez les possibilités. Quelles professions
collent le mieux à vos aptitudes ? Plutôt que
de faire une fixation sur la carrière “ de vos
rêves ”, élargissez votre horizon en recueillant
plusieurs avis. Ensuite, ayez du sens pratique.
Par exemple, si vous deviez changer de région,
pourriez-vous continuer dans la branche choi-

sie ? Que dire du coût de la formation : entraı̂-
nerait-il de lourdes dettes ?

3.
´

Evaluez les débouchés. Une fois que vous
avez une idée de la profession que vous aime-
riez exercer, assurez-vous qu’elle offre des dé-
bouchés dans votre région. Connaissez-vous
d’éventuels employeurs ? Prennent-ils des ap-
prentis ? Y a-t-il des programmes de formation
professionnelle ?

Un bon truc : Consultez vos parents, vos pro-
fesseurs et des amis adultes. Renseignez-vous
sur Internet, auprès des centres d’orientation
ou lisez les petites annonces.

`
A retenir : Un objectif donnera un sens et un

but à votre scolarité.
On y va ? Réfléchissez maintenant, tant que

vous êtes à l’école, aux trois points qui précè-
dent. Mettez vos objectifs par écrit, puis parlez-
en avec vos parents.

Ayez un objectif
Vous trouverez votre scolarité
plus intéressante (et plus agréable)
si vous savez
où elle vous mène.
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Vous avez sans doute remarqu
´
e que,

tout en d
´
etaillant les facteurs de r

´
eussite

scolaire, ce dossier cite souvent la Bible.
Les T

´
emoins de J

´
ehovah,

´
editeurs de ce p

´
e-

riodique, sont convaincus que la Bible est
utile pour “ former

`
a une juste mani

`
ere de

vivre ”. (2 Timoth
´
ee 3:16, BFC.) Elle est utile

au quotidien, non seulement
`
a l’

´
ecole, mais

aussi au travail, au foyer, etc. Pour plus d’in-
formations sur l’aide que la Bible peut vous
apporter personnellement, jetez un œil

`
a

la page 32 et allez sur le site www.jw.org/fr.
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COMME le montrent les témoignages ci-
dessus, certaines écoles sont tout sauf un

lieu idéal pour apprendre. Comment aider vo-
tre enfant à tirer le meilleur parti de sa scolarité
malgré les difficultés ? Voici quelques sugges-
tions :

Faites preuve d’initiative. Au lieu de vous fo-
caliser sur les problèmes, contre lesquels vous
êtes impuissants pour la plupart, concentrez-
vous sur ce qui est en votre pouvoir. Si votre en-
fant semble peiner dans une matière ou que
la somme de ses devoirs le panique, cherchez
avec lui quelques solutions. Par exemple, faut-il
lui fournir un meilleur coin-étude ? A-t-il besoin
de conseils pour s’établir un programme qui lui
permettra d’accomplir les tâches les plus im-
portantes ? Lui faudrait-il des cours particu-
liers ? Vous pourriez aussi recueillir l’avis de
son enseignant et du conseiller d’orientation.
Considérez ces professionnels comme des al-
liés, et non comme des adversaires.

Aidez-le
`
a garder

`
a l’esprit le but de l’instruc-

tion. L’instruction devrait préparer un enfant à
devenir un adulte accompli et responsable. Le
but ne devrait pas être simplement d’appren-
dre à bien gagner sa vie. Pourtant, une enquête

révèle que quantité de jeunes poursuivent des
études précisément avec cet objectif en tête :
devenir riches. La Bible offre quant à elle un
point de vue équilibré sur les choses matériel-
les. Elle convient que “ l’argent procure une

protection ”, mais elle avertit aussi que “ ceux
qui sont bien décidés à être riches ” ne trou-
veront pas le bonheur véritable. — Ecclésiaste
7:12 ; 1 Timothée 6:9.

Laissez-le apprendre par les difficult
´
es.

Nombre d’enseignants disent que si des élèves
leur donnent du fil à retordre, les parents sont
parfois pires. Certains bondissent dès que leur
fils ou leur fille a des ennuis ou rate une inter-
rogation. Témoin ce que rapporte la revue Time
au sujet de ce qu’a vécu un professeur d’univer-
sité : elle avait des élèves qui, “ en plein cours,
téléphonaient à leurs parents pour se plaindre
d’une mauvaise note, puis leur passaient le pro-

L’aide des parents

“ Dans la classe, on
était serrés comme
des sardines ! Il n’y
avait pas de ventila-
teur ; il faisait une
chaleur étouffante. ”
— Luis, Bolivie.

˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝

“ L’école manquait
d’enseignants. On ne
bénéficiait donc pas
d’une attention person-
nalisée. Il n’y avait ni
carte, ni matériel de
labo, ni bibliothèque. ”
— Dorcus, Birmanie.

˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝˝

“ La plupart de mes profs
avaient du mal à
se faire obéir. Parfois,
les élèves étaient
tellement dissipés
que c’était très dur
de se concentrer. ”
— Nina, Afrique du Sud.

˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝

L’instruction devrait pr
´
eparer

un enfant
`
a devenir un adulte

accompli et responsable.
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fesseur parce que le père ou la mère voulaient
protester. Des parents insinuaient même que,
vu le coût des études de leur enfant, une note
inférieure à A n’était pas un retour sur investis-
sement acceptable. ”

Ces parents ne rendent pas service à leurs
enfants. En réalité, plutôt que de les “ secou-

rir ”, ils les privent d’ “ occasions de prendre
des décisions par eux-mêmes, d’expérimenter
l’échec et de réparer leurs erreurs ”, écrit Polly
Young-Eisendrath dans son livre Le piège de
l’amour-propre (angl.). Elle poursuit : “ Quand
les parents interviennent à l’excès dans la ré-
solution des problèmes de leurs enfants alors

que ceux-ci restent les bras croisés, les parents
s’aguerrissent mais les enfants s’affaiblissent
et, le jour où les jeunes tentent de courir tout
seuls, ils se cassent la figure. ”

Soyez raisonnables quant au niveau
d’

´
etudes

`
a atteindre. Comme évoqué plus

haut, l’instruction contribue à faire d’un en-
fant un adulte responsable (Genèse 2:24).
Mais, pour atteindre cet objectif, combien d’an-
nées d’étude votre enfant devra-t-il faire ?

Ne pensez pas qu’il doive absolument aller
à l’université pour gagner décemment sa vie.
Il existe d’autres possibilités, moins onéreu-
ses. En fait, il n’est pas rare que ceux qui ont
des compétences techniques soient aussi bien
payés que des diplômés d’université.

`
A retenir : Les écoles ne sont pas parfaites, et

les enfants rencontrent aujourd’hui des difficul-
tés encore inconnues il y a à peine quelques di-
zaines d’années. Toutefois, avec votre soutien,
votre enfant peut réussir sa scolarité ! Pourquoi
ne pas examiner en famille les suggestions des
pages 3 à 7 de cette revue ?

˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝

Nombre d’enseignants disent
que si des

´
el

`
eves leur donnent

du fil
`
a retordre, les parents

sont parfois pires.

Consid
´

erez les enseignants comme des alli
´

es,
et non comme des adversaires.
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`
A partir de quand as-tu eu des
probl

`
emes avec la nourriture ?

Apr
`
es le secondaire.

`
A cette

´
epoque, j’ai commenc

´
e

`
a man-

ger dehors r
´
eguli

`
erement.

Comme il y avait deux fast-
foods pr

`
es de mon lieu de tra-

vail, je prenais le repas de midi
`
a l’un ou

`
a l’autre presque tous

les jours. C’
´
etait bien plus sim-

ple que de pr
´
eparer moi-m

ˆ
eme

mes repas !

Et apr
`
es avoir quitt

´
e le foyer ?

Les choses ne se sont pas
arrang

´
ees. Je ne savais pas

cuisiner et je n’
´
etais pas riche.

Or mon resto pr
´
ef

´
er

´
e

´
etait

`
a

deux pas. Ça me paraissait la
solution la plus facile et la
moins ch

`
ere. Je mangeais mal,

et beaucoup, beaucoup trop.
Je ne me contentais pas d’un
menu classique. Je comman-
dais un suppl

´
ement de frites,

un maxi-soda, un deuxi
`
eme

SELON le ministère américain de la Santé, entre
1980 et 2002, le nombre d’adolescents en surpoids

a triplé et celui des préadolescents dans le même cas a
plus que doublé. L’obésité infantile� accroı̂t le risque de
souffrir à long terme d’hypertension artérielle, de dia-
bète, de maladies cardiovasculaires et de différents ty-
pes de cancers.

Elle peut être liée à plusieurs facteurs. Citons la sé-
dentarité, les campagnes publicitaires ciblant les jeu-
nes, et la facilité avec laquelle il leur est possible, à bas
prix, de se procurer des aliments malsains. Le Centre
américain d’épidémiologie affirme que “ l’obésité infan-
tile est due à une consommation excessive de calories et
à un manque d’activité physique ”.

Enfants, adolescents et adultes devraient regarder de
près leurs habitudes alimentaires. Inutile de pousser
les choses à l’extrême. Quelques mesures simples peu-
vent faire des merveilles. Considérez le cas de Marc,
un jeune homme qui, depuis qu’il a modifié ses habitu-
des alimentaires, se sent et se porte beaucoup mieux.
“ J’étais accro à la malbouffe ”, reconnaı̂t-il. Il explique
à Réveillez-vous ! les changements qu’il a opérés.
� L’expression “ obésité infantile ” désigne une pathologie qui touche l’en-

fant et l’adolescent. D’après des spécialistes, le risque qu’un jeune souffrant
de surcharge pondérale soit un adulte en surpoids est de 70 %.

Jeunesse et ob
´
esit

´
e

La guerre est d
´
eclar

´
ee !



hamburger. Bref, les plus gros-
ses quantit

´
es pourvu que ça

entre dans mon budget.

Qu’est-ce qui t’a amen
´
e

`
a

r
´
eagir ?

Au d
´
ebut de la vingtaine, je

me suis mis
`
a penser plus s

´
e-

rieusement
`
a ma sant

´
e. J’

´
etais

trop gros. Je tournais au ra-
lenti, et je manquais d’assu-
rance. C’

´
etait

´
evident, il fallait

que je r
´
eagisse.

Comment as-tu repris la situa-
tion en main ?

J’y suis all
´
e progressive-

ment. D’abord, j’ai r
´
eduit les

quantit
´

es. Je me disais : “ Ce
n’est pas ton dernier repas, tu
remangeras un jour ! ” Quel-
quefois, il fallait que je m’

´
eloi-

gne physiquement de la table.
Mais apr

`
es, je me sentais bien,

comme si j’avais remport
´
e une

victoire.

T’a-t-il fallu prendre des mesu-
res draconiennes ?

J’ai compl
`
etement renonc

´
e

`
a certaines choses, aux sodas
par exemple. Je ne buvais plus
que de l’eau. C’

´
etait dur parce

que j’adorais les sodas et je
d

´
etestais l’eau. Alors apr

`
es

avoir bu un verre d’eau, je pre-
nais une ou deux gorg

´
ees de

jus, juste pour avoir un bon
go

ˆ
ut dans la bouche. Petit

`
a

petit, l’eau m’a paru plus “ ap-
p

´
etissante ”.

Tu as
´
elimin

´
e les aliments

malsains. Et ensuite ?

Je les ai remplac
´
es par une

nourriture saine. D’abord des
fruits : pommes, bananes, frai-

ses, myrtilles, framboises, me-
lons... Puis j’ai introduit dans
mon alimentation des pro-
t
´
eines maigres, comme le pou-
let ou le thon. Ces aliments-l

`
a

figurent maintenant parmi mes
pr

´
ef

´
er

´
es. J’essaie de manger

davantage de l
´
egumes, et je

touche mod
´
er

´
ement au plat de

r
´
esistance. Quand, entre les re-

pas, je grignote un aliment
sain, j’ai moins tendance

`
a d

´
e-

vorer
`
a l’heure du repas. Avec

le temps, ma d
´
ependance

`
a la

“ cuisine fast-food ” a diminu
´
e.

Ne manges-tu plus du tout
dehors ?

Si, ça m’arrive encore
de temps en temps. Mais je
me surveille : quand on me
sert une portion trop copieuse,
avant de commencer mon re-
pas, j’en mets la moiti

´
e dans

une barquette
`
a emporter.

Comme ça, je mange raison-
nablement, plut

ˆ
ot que de finir

`
a tout prix mon assiette simple-
ment pour ne pas gaspiller.

Quels bienfaits retires-tu de
ces changements ?

J’ai maigri, j’ai plus de tonus
et je suis mieux dans ma peau.
Ce qui me rend surtout heu-
reux, c’est qu’en prenant soin
de ma sant

´
e j’honore le Dieu

qui m’a fait le don de la vie
(Psaume 36:9). Avant, je con-
fondais vie saine et vie aus-
t
`
ere. Aujourd’hui, pour rien au
monde je ne reviendrais

`
a mes

vieilles habitudes� !

� R
´

eveillez-vous ! ne recommande
aucun r

´
egime en particulier. Chacun

devrait analyser soigneusement les
solutions envisageables et consulter
un m

´
edecin avant de faire un choix en

mati
`
ere de di

´
et

´
etique. Attention aux r

´
e-

gimes en vogue, qui s’av
`
erent parfois

dangereux.



LA FOR
ˆ

ET tropicale centrafricaine
recèle un trésor de la nature que

quelques privilégiés, dont nous allons
faire partie, ont eu le bonheur de dé-
couvrir. Après 12 longues heures de
piste, notre véhicule atteint le parc
national de Dzanga-Ndoki, un terri-
toire vierge de la pointe sud-ouest du
pays, enclavé entre le Cameroun et le
Congo. Notre objectif : faire connais-
sance avec Makumba et sa famille, fas-
cinants gorilles des plaines de l’Ouest.

Notre guide nous recommande de
rester groupés et prudents. En effet,
nous allons marcher sur les sentiers
qu’empruntent quotidiennement les
éléphants en quête de nourriture. Mais
les pachydermes ne sont pas notre
seule préoccupation. “ Si un gorille
charge, prévient la guide, restez immo-
biles et fixez le sol. Ne le regardez pas
dans les yeux. Il ne vous fera aucun
mal ; il fera juste du vacarme. Pour ma
part, je trouve pratique de fermer les
yeux. ”

Un pisteur aka nous trace le che-
min�. En digne autochtone, il est ca-
pable de détecter le moindre élément

� Les Aka sont classés parmi les Pygmées en rai-
son de leurs traits physiques et de leur petite taille.

Sur la trace
du gorille
des plaines

� N A Planken-Kooij/YAY Micro/age fotostock

AFRIQUE

Parc national
de Dzanga-Ndoki

R
´
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Aussi massif soit-il, nous explique la guide,
le gorille consomme principalement des jeunes
pousses, des feuilles et des branches. Insec-
tes et fruits de saison am

´
eliorent son ordi-

naire. Pour se nourrir, il parcourt jusqu’
`
a quatre

kilom
`
etres par jour. La famille couche

`
a m

ˆ
eme

le sol ou construit des nids dans les arbres. Le
m

ˆ
ale dominant est appel

´
e “ dos argent

´
e ”,

car son dos grisonne avec l’
ˆ
age. Il dort g

´
en

´
era-

lement par terre afin de prot
´
eger les siens.

Pour accoutumer les primates
`
a la pr

´
e-

sence humaine, les pisteurs vont les voir quo-
tidiennement pendant au moins cinq ans. Dits
“ habitu

´
es ”, ces gorilles-l

`
a peuvent alors rece-

voir la visite de touristes qui, en payant l’entr
´
ee

du parc, contribuent
`
a financer la recherche et

la sauvegarde de cette esp
`
ece menac

´
ee.

UNE VIE DE GORILLE

Comparez la taille
de votre main avec celle
d’un gorille adulte gr

ˆ
ace`

a cette empreinte
grandeur nature.

Le gorille des plaines peut
mesurer jusqu’

`
a 1,80 m

`
etre

et peser plus de 200 kilos.

� Juan Carlos Mu
˜
noz/age fotostock

13
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visuel, olfactif ou sonore trahissant la présence
de l’animal le plus insaisissable. Escortés d’une
variété d’abeilles sans dard mais plus qu’exas-
pérantes, nous le suivons tant bien que mal,
alors qu’il fend la végétation dense à grandes
enjambées.

Nous traversons maintenant une forêt vierge
où peu d’Occidentaux ont mis le pied. Sou-
dain, le pisteur s’arrête et nous indique une
vaste zone non loin. De jeunes gorilles y ont
batifolé ; buissons piétinés et herbe couchée
en témoignent. Et, vestiges d’une collation ma-
tinale, des branches cassées et effeuillées jon-
chent le sol.

`
A mesure que nous progressons,

notre impatience grandit.
Au bout de trois kilomètres, le pisteur ra-

lentit son allure. Il fait claquer sa langue pour
éviter que les gorilles ne sursautent. Tout près,
nous parviennent des grognements sourds,
ponctués de craquements de branches. La
guide nous fait signe d’avancer lentement. Un
doigt sur la bouche, elle nous impose le silence
absolu. Elle nous demande de nous accroupir
et de regarder à travers les arbres. Et là, à une
dizaine de mètres, nous le voyons enfin. C’est
lui, c’est Makumba !

La forêt jusqu’alors bruyante s’est tue. Nous
n’entendons plus que le battement de notre
cœur.

´
Evidemment, nous nous posons tous la

même question : Makumba va-t-il charger ?
Eh bien non ! L’animal tourne sa face burinée

dans notre direction et, après avoir eu l’air de
nous jauger rapidement, nous gratifie d’un bâil-
lement souverain. Ouf !

Dans la langue aka “ makumba ” signifie
“ vitesse ”. Pourtant, en notre présence, le pri-
mate se contentera de casser la croûte tran-
quillement.

`
A proximité, deux jeunes s’essaient

à la lutte et se chatouillent. Sopo, un petit de
dix mois aux yeux écarquillés, joue près de Mo-
pambi, sa mère. Chaque fois que sa curiosité
insatiable l’entraı̂ne trop loin, maman le ra-
mène gentiment près d’elle. Les autres mem-
bres de la famille dépouillent les branches de
leurs feuilles et de leur moelle, ou encore gam-
badent en groupes. Ils nous jettent deux ou
trois coups d’œil, puis se désintéressent de
nous et reprennent leurs jeux.

Une heure s’est écoulée. Il est temps de par-
tir. Apparemment, c’est aussi ce que pense Ma-
kumba. Dans un grognement, il se hisse sur
ses bras épais et entre dans la forêt. En quel-
ques secondes, toute la famille disparaı̂t. La
rencontre de ces bêtes superbes a certes été fu-
gace, mais elle restera longtemps dans notre
mémoire.

�
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˘ La plupart des animaux fuient devant un
incendie de for

ˆ
et, mais pas le bupreste pyro-

m
`
etre. Pourquoi ? Parce qu’un arbre qui

vient de br
ˆ
uler est pour lui l’endroit id

´
eal o

`
u

pondre ses œufs. En outre, le feu repousse
ses pr

´
edateurs, le laissant libre de manger,

de se reproduire et de pondre en toute s
´
ecu-

rit
´
e. Mais comment cet insecte rep

`
ere-t-il un

feu de for
ˆ
et ?

Considérez ceci : Le bupreste poss
`
ede

des fossettes sensorielles situ
´
ees au niveau

de ses pattes interm
´
ediaires. Ces fossettes

captent la chaleur produite par le rayonne-
ment infrarouge qu’

´
emet un incendie, ce qui

incite le col
´
eopt

`
ere

`
a se diriger vers les

flammes.

Mais l’insecte a plus d’un capteur dans
son syst

`
eme de d

´
etection incendie. Quand

br
ˆ
ule son arbre pr

´
ef

´
er

´
e, ses antennes d

´
etec-

tent des quantit
´
es infimes de certaines sub-

stances chimiques lib
´
er

´
ees dans l’air.

D’apr
`
es des chercheurs, ces “ d

´
etecteurs de

fum
´
ee ” lui permettent de rep

´
erer

`
a pr

`
es

de un kilom
`
etre un seul arbre br

ˆ
ul

´
e. Gr

ˆ
ace

`
a

l’ensemble de ses capteurs, le bupreste
“ sentirait ” et localiserait un feu de for

ˆ
et

dans un p
´
erim

`
etre de 50 kilom

`
etres !

Les chercheurs s’int
´
eressent aux fosset-

tes sensorielles et aux antennes du bupreste
pyrom

`
etre en vue d’am

´
eliorer les dispositifs

d
´
etectant le rayonnement infrarouge pro-

duit par un incendie. Les capteurs haute
r
´
esolution classiques devant

ˆ
etre refroidis,

ce col
´
eopt

`
ere pourrait aider les scientifi-

ques
`
a concevoir de meilleurs capteurs fonc-

tionnant
`
a temp

´
erature ambiante. Sur le

mod
`
ele de ses antennes, des ing

´
enieurs ont

mis au point des syst
`
emes de d

´
etection in-

cendie plus sensibles et capables de distin-
guer entre les substances

´
emises par un feu

de for
ˆ
et et d’autres compos

´
es chimiques.

Le bupreste
´
epate les chercheurs par sa

façon singuli
`
ere de trouver un lieu de

ponte. “ Comment ce col
´
eopt

`
ere a-t-il appris

o
`
u pondre ses œufs ? ” s’interroge E. Richard

Hoebeke, sp
´
ecialiste des col

´
eopt

`
eres

`
a l’uni-

versit
´
e Cornell (

´
Etats-Unis). “ Dire qu’on ne

sait presque rien de ces insectes dot
´
es de

m
´
ecanismes de d

´
etection incroyablement

sensibles et complexes ! ”

Qu’en pensez-vous ? La capacit
´
e du bu-

preste pyrom
`
etre

`
a d

´
etecter les incendies de

for
ˆ
et est-elle le fruit du hasard ? ou d’une

conception ?

HASARD OU CONCEPTION ?

Les capteurs du

bupreste pyrom
`
etre

R
´

ecepteurs
infrarouges
du bupreste.

Photo du bupreste pyrom
`
etre : � Stephen Luk ;

r
´
ecepteurs infrarouges : � Volker Steger/Photo

Researchers, Inc.
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LES JEUNES
S’INTERROGENT

Que puis-je attendre
du mariage ? 2e PARTIE

DANS L’
´

EDITION PR
´

EC
´

EDENTE,
nous avons parl

´
e de quelques

joies et difficult
´
es qui d

´
ecoulent

g
´
en

´
eralement du mariage.

DANS LA PR
´

ESENTE
´

EDITION,
nous verrons pourquoi il faut
s’attendre à l’inattendu.

Cochez ci-contre les mentions
qui correspondent

`
a vos atten-

tes, et num
´
erotez-les selon

l’importance que vous leur
accordez.

J’aimerais que mon futur conjoint...

O

soit beau.

contribue
`
a mon

´
epanouissement.

partage mes objectifs.

aime les m
ˆ
emes loisirs

que moi.



L’OPINION D’AUTRES JEUNES

Sirvan — Parfois ceux qui se fr
´

equentent choisissent d’ignorer
les signaux d’alarme concernant leur futur conjoint. C’est dan-
gereux. Tu peux te retrouver mari

´
e, malheureux et avoir le sen-

timent que le seul moyen d’
ˆ

etre
`

a nouveau heureux, c’est de
divorcer de la personne dont tu disais : ‘ Je ne pourrais pas
vivre sans elle. ’

Danielle — Beaucoup se marient simplement parce qu’ils
pensent qu’arriv

´
es

`
a un certain

ˆ
age ils doivent se marier. Mais

d’autres pensent qu’il est judicieux d’attendre, car les jeunes
changent dans pas mal de domaines. M

ˆ
eme des couples heu-

reux en m
´

enage disent qu’ils auraient pr
´

ef
´

er
´

e attendre un peu.

Il n’y a rien de mal à avoir ce genre d’atten-
tes. Peut-être même trouverez-vous quelqu’un
qui les comblera toutes. Mais il faut être réa-
liste : avec le temps les gens et les situations
changent.

Idée forte : Si vous voulez réussir votre
mariage, vous devez prévoir l’imprévisible.

La bonne nouvelle. Des côtés inatten-
dus du mariage peuvent s’avérer de bonnes
surprises.

“ Maintenant qu’on est mariés, je découvre
vraiment l’humour de Clara�. Nous ne nous
prenons pas trop au sérieux et, du coup, nos pro-
blèmes nous paraissent moins graves. ” — Mark.

La mauvaise nouvelle. Des côtés inatten-
dus du mariage peuvent être désagréables.
Prenons un exemple :

˘ Supposez que, fiancés, vous ayez pour-
suivi l’objectif de partir à l’étranger pour
� Certains prénoms ont été changés.

être missionnaires. Mais voilà : après le
mariage, votre conjoint rencontre un sé-
rieux problème de santé. Ce sont, hélas !
des choses qui arrivent. La Bible dit en effet
que “ tous connaissent le bonheur et le mal-
heur ”. (Ecclésiaste 9:11, Parole de Vie.) Et
cette situation nouvelle rend votre objec-
tif inaccessible. Vous êtes sans aucun doute
très affecté de voir votre conjoint malade,
et déçu que vos projets tombent à l’eau.
Face à ce genre d’imprévu, vous n’auriez
pourtant d’autre solution que d’accepter la
réalité et de vous adapter. Car vous avez
épousé une personne, pas un objectif, n’est-
ce pas ?

Idée forte : La Bible prévient ceux qui se
marient qu’ils auront des “ tribulations ”.
(1 Corinthiens 7:28.) Parfois, ces tribulations
sont dues à des imprévus.

Comment vous préparer à l’inattendu ? Il
vous faut deux choses :
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1. UN POINT DE VUE R
´

EALISTE
Quelle que soit la compatibilité de vos per-

sonnalités, attendez-vous, une fois mariés, à
ne pas toujours...

˘ être d’accord sur tout,
˘ avoir les mêmes priorités,
˘ aimer faire les mêmes choses,
˘ nager dans l’euphorie amoureuse.
Les désillusions de ce genre ne sont pas ra-

res. Mais elles ne détruiront pas votre union,
sauf si vous le leur permettez ! Retenez cette
pensée biblique : l’amour “ endure tout ” et
“ ne disparaı̂t jamais ”. — 1 Corinthiens 13:4,
7, 8.

C’est un fait : La réussite ou l’échec d’un
couple ne dépend pas de la nature des problè-
mes qu’il rencontre, mais de la façon dont il y
fait face. — Colossiens 3:13.
2. LE SENS DE L’ENGAGEMENT

Vous serez mieux armés pour résister aux
tempêtes si vous et votre conjoint êtes déter-
minés à rester ensemble quoi qu’il arrive. —
Matthieu 19:6.

Certains prétendent que la notion d’enga-
gement rend le mariage pesant. Pourtant,
c’est tout le contraire ! Si vous tenez à res-
pecter votre engagement, vous donnerez de
la stabilité à votre relation. En cas d’imprévu,
vous chercherez tous les deux des solutions,
et non la porte de sortie la plus proche.

Pour cultiver le sens de l’engagement, il
vous faudra porter sur le mariage un regard
lucide plutôt qu’idéaliste. Quelle est la diffé-
rence ? Faites cet exercice :

1. Imaginez que vous ayez un billet d’avion
gratuit qui vous permette de vous rendre n’im-
porte où dans le monde. Où iriez-vous, et pour-
quoi ?

Destination : ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝
Raison :

���� paysage ���� culture

���� climat ���� loisirs ���� autres ����������������
2. Maintenant, imaginez qu’il s’agisse d’un

aller simple et que vous deviez passer le res-
tant de vos jours dans le coin du monde que
vous avez choisi.

Où iriez-vous ?
Destination : ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝
ou

���� je resterais o
`
u je suis.

Votre premier et votre second choix diffè-
rent probablement. Et même s’ils sont identi-
ques, pour fixer le second vous avez sûrement
dû réfléchir autrement. En effet, vous ne vous
êtes plus mis dans la peau du vacancier qui se
prélasse sur une plage ou randonne en mon-
tagne, mais dans celle de l’habitant, avec ses
joies et ses difficultés quotidiennes.

C’est de cette manière qu’il vous faut songer
au mariage. Et ne l’oubliez pas, avec le temps
les situations changent parfois. Sans aucun
doute votre conjoint et vous changerez éga-
lement. Votre bonheur dépendra en grande
partie de votre capacité à prévoir l’imprévisi-
ble et à y faire face le moment venu.

Question de réflexion : Quelle est votre
aptitude à faire face aux imprévus, aujour-
d’hui, alors que vous êtes célibataire ?

ET SI VOUS INTERROGIEZ VOS PARENTS ?

Quelles bonnes et moins bonnes surprises
avez-vous eues jeunes mari

´
es ? Si toutefois

je me marie, comment puis-je me pr
´
eparer

`
a l’inattendu ? Trouvez d’autres conseils

`
a l’attention

des adolescents sur le site www.jw.org/fr.
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LES actualités effraient-elles votre enfant ?
Lors d’une enquête, près de 40 % des pa-

rents ont reconnu que leurs enfants avaient
été bouleversés par quelque chose qu’ils
avaient vu aux informations. Ces enfants crai-
gnaient qu’eux et leurs proches ne subissent la
même chose.

Pourquoi cette réaction ? En premier lieu,
parce que généralement un enfant n’inter-
prète pas les informations de la même ma-
nière qu’un adulte. Un jeune enfant peut en
effet croire qu’une tragédie dont on parle x
fois dans les médias se reproduit effectivement
x fois.

En second lieu, un enfant qui entend parler
tous les jours d’évènements troublants peut
avoir une vision déformée du monde. Il est
vrai que nous vivons “ des temps critiques, dif-
ficiles à supporter ”. (2 Timothée 3:1.) Mais
un enfant bombardé d’images angoissantes
peut ressentir des peurs paralysantes. “ Les
enfants qui regardent souvent le journal télé-
visé ont tendance à surévaluer l’étendue de la
criminalité et à voir le monde plus dangereux

Enfants
et actualités
troublantes

“ Ma fille de 11 ans n’aime
pas regarder le journal télé-
visé. Elle fait souvent des cau-
chemars après. Une fois, elle a
vu un reportage dans lequel
une personne avait décapité
quelqu’un de sa famille. Le soir
même, elle a rêvé qu’elle aussi
se faisait décapiter. ” — Quinn.

“ Ma nièce de six ans a vu à
la télévision qu’il y avait eu
des tornades quelque part
dans le pays. Ça l’a terrifiée
pendant des semaines. Elle
me téléphonait souvent, per-
suadée qu’une tornade se diri-
geait vers chez elle et qu’elle
allait mourir. ” — Paige.
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qu’il ne l’est vraiment ”, observe la Fon-
dation de la famille Kaiser.

Si votre enfant est troublé par ce qu’il
voit aux informations, que pouvez-vous
faire ? Voici quelques suggestions :
Protégez-le. En fonction de l’âge, de
la maturité et de la constitution affec-
tive de votre enfant, déterminez la fré-
quence à laquelle il regardera le jour-
nal télévisé.

`
A l’ère de l’information, les

enfants sont forcément au courant de
certaines nouvelles. Même un petit voit
ou entend parfois davantage qu’on ne
l’imagine. Soyez donc attentif à tout si-
gne d’inquiétude ou d’anxiété chez vo-
tre enfant.
´

Eduquez-le.
`

A mesure que votre enfant
grandit, envisagez de regarder les infor-
mations avec lui. Vous pouvez ainsi pro-
fiter de ces moments pour l’enseigner.
Efforcez-vous de relever les aspects po-
sitifs d’un reportage, par exemple, les

secours apportés aux victimes d’une
catastrophe.
Rassurez-le. Quand les médias rappor-
tent un évènement inquiétant, invitez
votre enfant à exprimer ce qu’il ressent.
“ Ma femme et moi prenons le temps
d’expliquer à notre fils, Nathaniel, ce
qu’il a vu aux actualités, ainsi que les
dispositions que nous avons prises pour
éviter de subir le même drame, dit Mi-
chael. Un jour, Nathaniel a vu les ima-
ges d’un incendie qui a réduit une mai-
son en cendres, et il a eu peur que la
nôtre soit la prochaine. Pour le rassu-
rer, nous lui avons montré tous les dé-
tecteurs de fumée de la maison. Il sait
où ils se trouvent et à quoi ils servent.
Ça l’a sécurisé. ”
Conservez un regard équilibré. Des
chercheurs ont remarqué que nous
avons tendance à évaluer la probabilité
d’un évènement en fonction de la faci-

PROT
´

EGEZ

´
EDUQUEZ



lité avec laquelle des cas d’évènements
semblables nous viennent à l’esprit.
Par exemple, si vous avez entendu ré-
cemment qu’un enfant s’est fait en-
lever, vous allez probablement exagé-
rer les risques que court le vôtre sous
ce rapport. Bien sûr, il vaut mieux
être conscient des dangers poten-
tiels. Néanmoins, selon des spécia-
listes, les médias peuvent nous faire
redouter des malheurs qui ne nous arri-
veront sans doute jamais. — Proverbes
22:3, 13.

Si les parents ne conservent pas un
regard équilibré sur les actualités, ils
pourraient nourrir des craintes exces-
sives, et leur enfant aussi. Par exem-
ple, en 2005 un garçon de 11 ans s’est
perdu dans les montagnes de l’Utah,
aux

´
Etats-Unis. Il avait tellement peur

de se faire kidnapper qu’il s’est caché
des secouristes pendant quatre jours.

Quand ces derniers l’ont finalement
trouvé, il était faible et déshydraté.
Même si la probabilité d’être enlevé par
un étranger n’est que de 1 sur 350000,
les craintes du garçon l’ont poussé à
prendre le risque de mourir de faim plu-
tôt que de se faire aider.

Quelle leçon en tirer ? Assurez-vous
que vous et votre enfant portez sur les
actualités un regard équilibré. Beau-
coup de malheurs font la une justement
parce qu’ils sont relativement rares, et
non parce qu’ils sont fréquents.

Criminalité, violence, catastrophes
naturelles appartiennent aux tristes
réalités de notre époque. Cependant,
comme vous venez de le lire, en vous
efforçant de protéger votre enfant, de
l’éduquer, de le rassurer et de lui com-
muniquer un point de vue équilibré,
vous l’aiderez à ne pas se laisser déstabi-
liser par les informations troublantes.

“ Ce qui effraie le plus les enfants
de 3 à 7 ans, ce sont les récits
de catastrophes naturelles et
d’accidents, tandis que les
8-12 ans sont terrifiés par les
actes criminels et de violence. ”
— Fondation de la famille Kaiser.

RASSUREZ

R
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POUR obtenir la réponse à de telles ques-
tions, beaucoup se tournent vers l’astro-

logie�. Mais les étoiles influencent-elles réel-
lement votre vie ? Peuvent-elles vous aider à
connaı̂tre votre avenir, ou à vous connaı̂tre
vous-même ? Qu’en dit la Bible ?
Notre avenir est-il

´
ecrit dans les

´
etoiles ?

Certains croient qu’on ne peut échapper à
son destin, que le futur est écrit d’avance et
� L’astrologie est l’étude du soleil, de la lune, des planètes et

des étoiles fondée sur la croyance que ces corps célestes ont
une influence sur nous et peuvent nous aider à nous compren-
dre nous-mêmes.

que les étoiles peuvent nous le révéler. Mais
la Bible n’est pas de cet avis. Elle nous indi-
que que Dieu laisse les humains choisir, ce
qui sous-entend qu’ils sont dans une certaine
mesure maı̂tres de leur sort. Par exemple,
Dieu a dit aux Israélites : “ J’ai mis devant toi
la vie et la mort, la bénédiction et la malédic-
tion ; et tu dois choisir la vie, afin que tu res-
tes en vie, toi et ta descendance. ” — Deutéro-
nome 30:19.

Par ces mots, Jéhovah Dieu a bien fait
comprendre à ses adorateurs que leur ave-
nir était en grande partie entre leurs mains.

D’APR
`

ES
LA BIBLE

Les étoiles
influencent-elles
votre vie ?

M’aime-t-il ? Devrais-je voyager aujourd’hui ? Aurai-je le poste ?



S’ils obéissaient à ses commandements, ils
seraient bénis. S’ils désobéissaient, ils s’atti-
reraient des difficultés.

R
´
efl

´
echissez : Si l’avenir de chaque Israé-

lite était déjà écrit dans les étoiles, aurait-il
été logique que Dieu lui recommande de choi-
sir la vie ? Aurait-il été juste de sa part de te-
nir ses serviteurs pour responsables d’actions
dont ils n’étaient pas maı̂tres ?

La leçon de la Bible est claire : ce sont nos
choix, et non les étoiles, qui déterminent ce
que sera notre vie. — Galates 6:7.

Les
´
etoiles influent-elles

sur notre personnalit
´
e ?

La plupart des astrologues relativisent la no-
tion de prédestination. “ Notre destin, nous le
prenons en charge ”, affirme l’un d’eux, tout
en ajoutant : “ En revanche, l’heure de la nais-
sance influe sur la structure de notre per-
sonnalité. ” Bien des gens pensent comme
eux. Puisque les étoiles et les planètes exercent
une influence physique sur la terre, se disent-
ils, pourquoi n’auraient-elles pas aussi une in-
fluence métaphysique ? Que nous apprend la
Bible ?

La Bible n’est pas un manuel scientifique
expliquant chaque détail du corps humain
et de l’univers. Cependant, elle nous précise
dans quel but Jéhovah a créé les astres. Ge-
nèse 1:14, 15 déclare : “ Et Dieu dit : ‘ Que,
dans l’étendue du ciel, il y ait des luminaires
pour que l’on distingue le jour de la nuit, et
pour marquer les saisons, [...] pour illuminer
la terre. ’ ” — Bible du Semeur.

R
´
efl

´
echissez : Si Dieu avait créé les étoiles

pour influer sur notre personnalité, ne nous
en aurait-il pas informés ?

Qu’en concluons-nous ? Que les étoiles
font partie de la création de Dieu, mais qu’el-
les n’influent pas sur notre personnalité.

Un meilleur guide

Il est bien de vouloir connaı̂tre son avenir
et se comprendre soi-même. Mais il y a meil-
leur guide que les étoiles.

Jéhovah Dieu est “ Celui qui dès le com-
mencement révèle la conclusion ”, assure
Isaı̈e 46:10. Il a un dessein, qu’il mènera à
bien (Isaı̈e 55:10, 11). Nous pouvons décou-
vrir ce dessein en lisant la Bible. Ce livre
sacré antique nous explique aussi pourquoi
nous souffrons et comment Dieu mettra fin
aux conditions qui accablent l’humanité�. —
2 Pierre 3:13 ; Révélation 21:1-4.

Pour nous connaı̂tre nous-mêmes et nous
améliorer, la Bible est le meilleur guide qui
soit. Pourquoi ? Parce qu’elle nous aide à
nous analyser honnêtement. Par exemple,
elle déclare que Jéhovah Dieu est “ miséricor-
dieux ”, “ lent à la colère ” et “ prêt à pardon-
ner ”. (Exode 34:6 ; Psaume 86:5.) Et nous,
le sommes-nous ? La Bible peut mettre en
évidence nos façons de penser erronées et
nous aider à voir dans quels domaines nous
améliorer.

Par conséquent, nul besoin d’interroger les
étoiles pour connaı̂tre notre avenir ou no-
tre personnalité. Mieux vaut se tourner vers
la Bible, qui est “ inspirée de Dieu et utile
pour enseigner, pour reprendre, pour re-
mettre les choses en ordre ”. — 2 Timothée
3:16, 17.
� Pour en savoir plus sur le dessein de Dieu, voir le chapi-

tre 3 du livre Qu’enseigne réellement la Bible ?, publié par les Té-
moins de Jéhovah.

QU’EN PENSEZ-VOUS ?

˘ Pourquoi Dieu a-t-il cr
´
e

´
e les corps

c
´
elestes ? — Gen

`
ese 1:14, 15.

˘ Comment analyser votre personnalit
´
e

plus objectivement ? — H
´
ebreux 4:12.

˘ Comment pouvez-vous conna
ˆ
ıtre l’avenir

avec certitude ? — Isa
¨
ıe 46:10.
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SI LE rôle de parent a tou-
jours été exigeant, il l’est

d’autant plus maintenant. Pour-
quoi ? Parce que le monde est
plus compliqué que lorsque vous-
même étiez enfant. Certaines
des menaces morales auxquelles
les enfants font face, par exem-
ple quand ils sont sur Internet,
n’existaient pas il y a quelques
décennies.

Comment aider votre enfant à
éviter les embûches morales de
notre société moderne ? Voici
trois suggestions.

1
Exprimez clairement vos valeurs. En grandissant, les
enfants sont bombardés d’informations erronées
sur la moralité, certaines venant de leurs camarades
et beaucoup d’autres des médias. Ces influences né-

gatives se manifestent particulièrement au début de l’ado-
lescence. Néanmoins, des études révèlent que pour ce qui
est des grandes décisions de la vie, nombre d’adolescents
accordent plus de valeur à l’opinion de leurs parents qu’à
celle de leurs amis.

Comment vous y prendre. Dans l’Israël antique, les pa-
rents étaient encouragés à parler fréquemment avec leurs
enfants pour leur inculquer de bonnes valeurs (Deutéro-
nome 6:6, 7). Faites de même avec votre enfant. Par exem-
ple, si vous suivez les normes morales de la Bible, dites-
lui pourquoi vous pensez que c’est la meilleure façon de
vivre.

Comment remplir
son rôle
de parent
Vous rappelez-vous la premi

`
ere fois

que vous avez tenu votre nouveau-n
´
e

dans vos bras ?

Bien vite, vous avez compris que votre enfant

aurait besoin de vos conseils de nombreuses

ann
´
ees durant. L’

´
enormit

´
e de la responsabilit

´
e

vous est pleinement apparue. Vous vous
ˆ
etes

peut-
ˆ
etre senti d

´
epass

´
e.



2
Faites-le r

´
efl

´
echir sur les cons

´
equences de ses actes.

“ Ce qu’un homme sème, cela il le moissonnera aussi ”,
déclare la Bible (Galates 6:7). Cette relation de cause à
effet se vérifie dans quasiment tous les aspects de la vie.

Repensez à votre propre enfance : les leçons qui vous restent
gravées sont sans doute celles que vous avez apprises en ayant à
assumer les conséquences de vos actes.

Comment vous y prendre.
`

A l’aide de faits vécus, expliquez à
votre enfant en quoi les personnes qui ont choisi une mauvaise
voie en ont pâti, et quels bienfaits ont connus celles qui ont bien
agi (Luc 17:31, 32 ; Hébreux 13:7). Par ailleurs, ne protégez pas
votre enfant des conséquences de ses bêtises. Supposons que,
par manque de soin, votre fils a cassé le jouet d’un autre petit
garçon. Pourquoi ne pas lui demander de donner à ce garçon
l’un de ses jouets ? Votre fils n’oubliera pas de sitôt l’impor-
tance de respecter les biens d’autrui.

3
Aidez-le

`
a cultiver de bons traits de caract

`
ere. Un pro-

verbe biblique déclare : “ Le jeune enfant manifeste qui
il est par ses actes, on voit si sa conduite sera pure et
droite. ” (Proverbes 20:11, Bible du Semeur).

`
A mesure

qu’ils grandissent, les enfants acquièrent des habitudes de com-
portement qui les caractérisent. Malheureusement, certains
se distinguent par de mauvais traits de personnalité (Psaume
58:3). D’autres, par contre, se forgent une réputation sérieuse,
louable. Ainsi, l’apôtre Paul a écrit à une congrégation au sujet
du jeune Timothée : “ Je n’ai personne d’autre qui ait une atti-
tude comme la sienne et qui se soucie réellement des choses qui
vous concernent. ” — Philippiens 2:20.

Comment vous y prendre. Faites réfléchir votre enfant non
seulement aux conséquences de ses actes, comme nous l’avons
dit, mais aussi aux traits de caractère pour lesquels il aimerait
être connu. Devant un dilemme, un jeune peut apprendre à
faire le bon choix en se demandant :

˘ Quel genre de personne est-ce que je veux être ? — Colos-
siens 3:10.

˘ Que ferait une telle personne dans cette situation ? — Pro-
verbes 10:1.

La Bible contient de nombreux exemples d’hommes et de
femmes dont les actions ont révélé qu’ils étaient bons ou mau-
vais (1 Corinthiens 10:11 ; Jacques 5:10, 11). Au moyen de
ces exemples, aidez votre fils ou votre fille à cultiver de belles
qualités.

Les publications des Témoins de Jéhovah peuvent vous mon-
trer comment appliquer les principes bibliques au foyer et com-
ment aider votre enfant à faire de même.

De l’aide
pour votre famille
Pour les jeunes enfants :
Recueil d’histoires bibliques

Recueil
D’HISTOIRES

BIBLIQUES

Pour les pr
´
eadolescents :´

Ecoute le grand Enseignant

´
ECOUTE

LE GRAND ENSEIGNANT

Pour les adolescents :
Les jeunes s’interrogent
— R

´
eponses pratiques,

volumes 1 et 2

Les jeunes
s’interrogent

r
´

eponses pratiques
VOLUME 1

Les jeunes
s’interrogent

r
´

eponses pratiques
VOLUME 2

Pour les adultes :
Le secret du bonheur
familial

Le secret du
BONHEUR

FAMILIAL
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NOUS vivons une époque difficile. Des
quatre coins de la terre nous parvient

un flux perpétuel de mauvaises nouvelles :
malheurs et troubles sociaux. La situation du
monde actuel revêt-elle une signification parti-
culière ?

Il y a 2000 ans, la Bible annonçait que l’agi-
tation du monde atteindrait son paroxysme à
“ l’achèvement du système de choses ”. (Mat-
thieu 24:3.) Il n’est pas question ici de “ la
fin du monde ” telle que beaucoup l’imaginent.
Bien plutôt, la Bible décrit un ensemble d’évène-
ments et de mentalités — constituant un signe —
qui seraient manifestes au cours de la période
appelée “ les derniers jours ”. (2 Timothée 3:1.)
Jésus a prévenu ses disciples que, lorsqu’ils ver-
raient “ ces choses arriver ”, la délivrance serait
proche (Luc 21:31). Arrêtons-nous sur quelques
prophéties montrant que notre époque est uni-
que en son genre.
��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

1re proph
´
etie : “ Nation se lèvera contre nation. ”

— Matthieu 24:7.
��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Accomplissement :
`

A l’aube du XXe siècle,
quantité de gens s’attendaient à ce que la paix
dure indéfiniment. Le déclenchement de la Pre-
mière Guerre mondiale a bouleversé le monde
et plongé celui-ci dans une ère d’affrontements
sans précédent. Comme l’a prédit le livre de la
Révélation, la paix a été ôtée “ de la terre pour
[que les humains] se tuent les uns les autres ”. —
Révélation 6:4.

Ce que r
´
ev

`
elent les faits :

˘ “ Le déclenchement de la Première Guerre
mondiale en 1914 semble toujours marquer la
fin d’une ère et le début d’une autre. ” — Les ori-
gines de la Première Guerre mondiale (angl.), pu-
blié en 1992.

˘ Il est impossible d’évaluer avec précision
le lourd tribut que la Première Guerre mon-
diale a prélevé. Toutefois, concernant les soldats
qui ont péri dans ce conflit, une encyclopédie
avance le chiffre de 8500000.

˘ La Seconde Guerre mondiale a été encore
plus meurtrière : entre 35 et 60 millions de vic-
times parmi les soldats et les civils.

LA BIBLE
UN LIVRE AUX PROPH

´
ETIES V

´
ERIDIQUESPA

R
TI

E

1 2 3 4 5 6 7 8

“ Les derniers jours ”

Dans cette série de huit articles,
“ Réveillez-vous ! ” s’intéresse à une par-
ticularité frappante de la Bible : ses pro-
phéties, ou prédictions. Vous y trouverez des
éléments de réponse à cette question : Les
prédictions bibliques sont-elles simplement
l’œuvre d’humains intelligents, ou portent-
elles la marque de l’inspiration divine ?
Nous vous invitons à évaluer les faits.
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˘ De la fin de la Seconde Guerre mondiale
à 2010, il y a eu 246 conflits armés dans 151 en-
droits de la terre.
��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

2e proph
´
etie : “ Il y aura des disettes. ” — Matthieu

24:7.
��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Accomplissement : La famine a provoqué la
mort de plus de 70 millions de personnes au
XXe siècle, et aujourd’hui ce problème mondial
demeure.

Ce que r
´
ev

`
elent les faits :

˘ Les Nations unies affirment que la faim est
le premier risque sanitaire dans le monde et
que une personne sur sept se couche le ventre
vide.

˘ “ Aujourd’hui, les disettes sont la consé-
quence, non de la perte occasionnelle de récol-
tes due à de mauvaises conditions climatiques,
mais plutôt de quatre tendances persistantes :
croissance rapide de la population, disparition
des terres arables, généralisation de la pénurie
d’eau et hausse des températures. ” — Scientific
American.
��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

3e proph
´
etie : “ Il y aura de grands tremblements

de terre. ” — Luc 21:11.
��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Accomplissement : Davantage de person-
nes habitent des zones sismiques. Du coup,
le nombre de décès ou de vies bouleversées
en raison d’un tremblement de terre monte en
flèche.

Ce que r
´
ev

`
elent les faits :

˘ On lit dans le Rapport sur les catastrophes
dans le monde, 2010 : “ De toutes les catastro-
phes majeures, ce sont les séismes qui ont été les
plus meurtriers ces dernières années. ”

˘ Chaque année, entre 1970 et 2001, on a en-
registré en moyenne 19 catastrophes sismiques�
faisant 19547 morts. Entre 2002 et 2012, la
moyenne annuelle des séismes est passée à 28 et
celle des morts à 67954.

� Le Centre de recherche sur l’épidémiologie des catastro-
phes appelle “ catastrophe sismique ” un séisme qui a au moins
une des conséquences suivantes : 10 morts ou plus, 100 sinis-
trés ou plus, la déclaration de l’état d’urgence ou encore la sol-
licitation de l’aide internationale.

��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

4e proph
´
etie : “ Dans un lieu après l’autre, des

pestes. ” — Luc 21:11.
��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Accomplissement : Malgré les progrès de la
médecine, des millions de personnes meurent
chaque année d’une maladie infectieuse. Les
voyages intercontinentaux et l’augmentation de
la population urbaine accroissent le risque de
propagation rapide d’une épidémie.

Ce que r
´
ev

`
elent les faits :

˘ Au XXe siècle, la variole a tué entre 300 et
500 millions de personnes.

˘ Le Worldwatch Institute signale qu’au
cours des trois dernières décennies “ plus de
trente maladies jusque-là peu connues, comme
la fièvre d’Ebola, le sida, les infections à hanta-
virus ou le SRAS, sont devenues de nouvelles
menaces ”.

˘ L’Organisation mondiale de la santé attire
l’attention sur l’émergence de bactéries résistant
aux médicaments. “ Le monde va se retrouver
dans une ère post-antibiotique : la majorité des
infections communes ne pourront plus être soi-
gnées et seront de nouveau mortelles. ”
��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

5e proph
´
etie : “ [Les gens] se livreront les uns les

autres, et se haı̈ront les uns les autres. [...]
l’amour du grand nombre se refroidira. ” —
Matthieu 24:10, 12.
��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Accomplissement : Les génocides, nourris par
la haine, ont fait des millions de victimes. Dans
bien des pays, les conflits armés et la criminalité
entraı̂nent l’escalade de la peur et de la violence.

Ce que r
´
ev

`
elent les faits :

˘ Le régime nazi a exterminé six millions de
Juifs et des millions d’autres personnes. L’écri-
vain Zygmunt Bauman décrit ainsi la réac-
tion des citoyens ordinaires : “ Les massa-
cres étaient accompagnés non par le vacarme
des émotions mais par le mortel silence de
l’indifférence�. ”

˘ Selon la BBC, environ 800000 Tutsis et
Hutus modérés ont été assassinés en quelques

� Modernité et holocauste, trad. P. Guivarch, Paris, Complexe,
2008, p. 128.



mois seulement. Un chercheur estime à 200000
le nombre de personnes ayant participé au mas-
sacre.

˘ Chaque année, la criminalité et les conflits
armés fauchent plus de 740000 vies.
��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

6e proph
´
etie : “ Les hommes seront amis d’eux-

mêmes, amis de l’argent, [...] sans affection natu-
relle. ” — 2 Timothée 3:2, 3.
��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Accomplissement : Avidité et laxisme caracté-
risent notre époque. Ces tendances engendrent
quantité de troubles sociaux.

Ce que r
´
ev

`
elent les faits :

˘ Un rapport de l’UNICEF sur le bien-être
de l’enfant déclare qu’au Royaume-Uni parents
et enfants “ semblent prisonniers d’une spirale
incontrôlable de consommation ”. Les familles
achètent “ pour essayer de compenser les dif-
ficultés relationnelles et le malaise social ”.

˘ On pense que dans le monde 275 millions
d’enfants sont exposés à la violence domestique.

˘ “ Rien qu’aux
´

Etats-Unis, chaque année,
plus de 500000 personnes âgées seraient mal-
traitées ou délaissées. ” — Centre américain
d’épidémiologie.
��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

7e proph
´
etie : “ Cette bonne nouvelle du royaume

sera prêchée dans toute la terre habitée. ” —
Matthieu 24:14.
��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Accomplissement : La Bible enseigne que le
Royaume de Dieu est un véritable gouverne-
ment, qu’il règne depuis les cieux et qu’il a Jé-
sus pour Roi. Ce Royaume céleste “ broiera tous
[les gouvernements humains] et y mettra fin, et
lui-même subsistera pour des temps indéfinis ”.
— Daniel 2:44.

Le Royaume de Dieu, ce qu’il est et ce qu’il
fera, est au centre du message que proclament
les Témoins de Jéhovah par toute la terre.

Ce que r
´
ev

`
elent les faits :

˘ Dans plus de 230 pays et territoires, pas
moins de sept millions de Témoins de Jéhovah
parlent à leur prochain du Royaume de Dieu.

˘ Les Témoins de Jéhovah publient, sur page
imprimée et en ligne, des informations basées
sur la Bible en plus de 500 langues.

Les proph
´
eties et votre avenir

Après examen des faits, des millions de gens
sont parvenus à la conclusion que le signe des
derniers jours décrit dans la Bible se réalise au-
jourd’hui. Comme l’ont montré les six premiers
articles de cette série, l’Histoire confirme que la
Bible est bel et bien un livre aux prophéties in-
faillibles.

Les prophéties bibliques relatives à l’avenir
sont également dignes de confiance. Celles-ci
auront un effet direct sur vous, car Dieu promet
de mettre un terme à ces “ derniers jours ” trau-
matisants. Les deux prochains articles de cette
série expliqueront comment Dieu procédera. Ils
traiteront aussi du merveilleux avenir qui attend
la terre et ses habitants.

En accomplissement de Matthieu 24:14,
les T

´
emoins de J

´
ehovah pr

ˆ
echent

la bonne nouvelle du Royaume de Dieu.



Le stress de la vie urbaine
Selon la revue polonaise Przekrój, des recherches in-

diquent que “ les citadins réagissent plus vivement au
stress que ceux qui résident à la campagne ”. “ Les vil-
les exposent leurs habitants à beaucoup trop de sti-
muli ”, explique Mieczysław Jaskulski, psychothéra-
peute au Laboratoire de psychoéducation de Varsovie.
“ Vivre en zone urbaine augmente de 21 % les risques
de crises d’angoisse et de 39 % les risques de trou-
bles de l’humeur. ” Comment prévenir le stress ? “ Ac-
ceptez l’idée que vous ne pouvez pas tout contrôler ”,
“ laissez votre travail au travail ”, “ allez faire un tour ”
et “ n’hésitez pas à prendre des vacances ”, suggère la
revue précitée.

Facebook très conservateur...
En Autriche, un étudiant en droit a demandé au ré-

seau social le plus fréquenté du monde, et auquel il
appartient depuis trois ans, de lui fournir l’intégralité
des données sauvegardées à son sujet. Facebook lui a
envoyé un CD contenant l’équivalent de 1222 pages
imprimées. L’étudiant a raconté au journal allemand
Der Tagesspiegel : “ Tout avait été conservé : chaque
message, chaque discussion, y compris des rensei-
gnements confidentiels sur des amis. ” Il s’y trouvait
même des informations qu’il était certain d’avoir sup-
primées !

COUP D’ŒIL SUR LE MONDE

Au Royaume-Uni, “ presque
la moiti

´
e des cancers diagnosti-

qu
´
es chaque ann

´
ee, soit plus

de 130000, sont la consé-
quence de comporte-
ments évitables comme
celui de fumer, de boire
ou d’avoir une mauvaise
alimentation ”. — BBC NEWS,

GRANDE-BRETAGNE.

“ Le crime organis
´
e, qui se livre

`
a un trafic immense dans des r

´
e-

serves naturelles en recourant
`
a des moyens de plus en plus
sophistiqu

´
es, [est] en train

de détruire à une échelle
sans précédent les espè-
ces qui nous sont les plus
chères. ” — SOCI

´
ET

´
E POUR LA

CONSERVATION DE LA FAUNE,
´
ETATS-UNIS.

Celui qui reste assis devant
la t

´
el

´
evision en moyenne six

heures par jour peut s’attendre
`
a vivre cinq ans de moins que
celui qui ne la regarde jamais.
Autrement dit, chaque heure
passée devant le petit
écran réduit l’espérance
de vie d’un adulte d’envi-
ron 22 minutes. — BRITISH

JOURNAL OF SPORTS MEDICINE,

GRANDE-BRETAGNE.

En Allemagne, plus de 90 %
des femmes qui attendent un
b

´
eb

´
e trisomique décident

d’avorter. — DER TAGESSPIEGEL,

ALLEMAGNE.
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LE COIN DES FAMILLES

QU’APPRENONS-NOUS...

de Noé ?
T’ES-TU D

´
EJ

`
A DEMAND

´
E S’IL EST VRAIMENT

IMPORTANT D’OB
´
EIR

`
A DIEU ?

˙ Colorie les images. ˙ Lis les versets et compl
`
ete

les pointill
´
es. ˙ Dans ces images se cachent 1) une

´
echelle et 2) une toile d’araign

´
ee. Retrouve-les.

˘ R
´
eponses de cette double page

`
a la page 14.

DIEU A DIT
`
A NO

´
E : “ FAIS-TOI

˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ . ”

— GEN
`
ESE 6:14

DIEU A DONN
´

E DES
INSTRUCTIONS PR

´
ECISES.

— GEN
`
ESE 6:15, 16

GEN
`
ESE 6:19, 20

GEN
`
ESE 6:22

NO
´

E “ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ˝ ”.

GEN
`
ESE 7:17, 23

Pourquoi
´
etait-il important que No

´
e ob

´
eisse

`
a

Dieu ? INDICE : J
´
er

´
emie 7:23 ; 2 Pierre 2:5.

Qu’est-ce qui t’aidera
`
a ob

´
eir

`
a Dieu ?

INDICE : 1 Chroniques 28:9 ; Isa
¨
ıe 48:17, 18 ;

1 Jean 5:3.

Que t’enseigne ce r
´
ecit ?

Qu’en penses-tu ? Pour ob
´
eir

`
a Dieu,

`
a qui d’autre dois-tu ob

´
eir ?

INDICE :
´
Eph

´
esiens 6:1-3 ; H

´
ebreux 13:7, 17.

Imprimez d’autres exemplaires de cette double page
`
a

partir du site www.jw.org/fr.
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Mes fiches bibliques D
´
ecouper, plier en deux et conserver

N
E

H
´ E
M

IA
F

IC
H

E
B

IB
L

IQ
U

E
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N E H
´

E M I A

EN BREF A quitt
´
e temporairement un

emploi prestigieux pour se mettre au service
de J

´
ehovah. Gouverneur des Juifs, il a dirig

´
e

les travaux de reconstruction de la muraille de
J

´
erusalem, qui a

´
et

´
e achev

´
ee en 52 jours seu-

lement (Neh
´
emia 6:15). C’

´
etait un homme de

pri
`
ere et de courage ; son exemple nous ensei-

gne
`
a placer notre confiance en J

´
ehovah dans

n’importe quelle situation. — Neh
´
emia 2:3-8.

QUESTIONS

A. Neh
´
emia travaillait comme ��������� du roi perse

����������.

B. Que signifie son nom ?

C. Il a pri
´
e : “ Souviens-toi de moi,

ˆ
o mon Dieu, ... ”

R
´
EPONSES

A. ´
echanson, Artaxerx

`
es. — Neh

´
emia 1:11 ;

2:1.

B. “ Yah console. ”

C. “ ... pour le bien. ” — Neh
´
emia 13:31.

La terre et ses habitants
3. Nous nous appelons Taonga et Mwelwa. Nous avons
6 et 8 ans. Nous vivons en Zambie. Combien y a-t-il de
T

´
emoins de J

´
ehovah en Zambie : 90000, 152000 ou

196000 ?

4. Quel point montre o
`
u nous habitons ? Entoure-le et

mets-en un l
`
a o

`
u tu vis, toi, pour voir

`
a quelle distance

tu te trouves de la Zambie.

Aux petits
de chercher !
Retrouve ces illustrations dans
le p

´
eriodique et d

´
ecris chacune

d’elles avec tes mots
`
a toi.
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˘ Comment g
´
erer mon stress

`
a l’

´
ecole ?

˘ Comment avoir de meilleures notes ?

˘ Comment m’entendre avec un professeur
difficile ?

˘ Comment atteindre mes objectifs ?

Ce ne sont l
`
a que quelques-uns des sujets

trait
´
es dans Les jeunes s’interrogent

— Réponses pratiques, volumes 1 et 2.

Vous y trouverez aussi des conseils
bibliques sur l’amiti

´
e, la façon de g

´
erer ses

sentiments et la mani
`
ere de se comporter

avec l’autre sexe.

Vous pouvez demander ces livres en en-
voyant le coupon ci-dessous, d

ˆ
ument rempli,

`
a l’une des adresses qui figurent

`
a la page 5.

De l’aide pour r
´
eussir

votre scolarit
´
e

Q Veuillez me faire parvenir, sans engagement de
ma part, le livre Les jeunes s’interrogent, volume 1.
Q Veuillez me faire parvenir, sans engagement de
ma part, le livre Les jeunes s’interrogent, volume 2.
Langue :
������������������������������������������������������������������

Q Veuillez me faire savoir comment bénéficier d’une
étude gratuite de la Bible.

Nom ������������������������������������������������������������������������������������������

Adresse �������������������������������������������������������������������������������������

�������������������������������������������������������������������������������������������������

Ville ������������������������������������������������������������������������������������������

Province/
´

Etat ����������������������������� Code postal �����������������������������
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